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Pendant ce temps, loin des ébats révélateurs du plateau, Judith se retrouvait dans des 

vestiaires improvisés où, décidément, la pudeur n’était pas la priorité. Hommes et femmes se 

côtoyaient sans limites de bienséance. Maquillage, coiffure, « habillage », les acteurs et actrices 

s’affichaient quasi nus ou en peignoir pour celles et ceux qui sortaient de la douche. Mais ils 

n’avaient pas l’air gênés de se voir les uns les autres dans le plus simple appareil. Vu qu’ils se 

connaissaient intimement… C’est dans ce joyeux bazar qu’Ed laissa l’avocate, persuadé qu’elle 

ne réagirait plus de manière aussi brutale. 

Judith était des plus mal à l’aise parmi tous ces nudistes. Lorsqu’elle les salua, elle ne savait 

où poser les yeux tant cette débauche de chair s’étalait partout. Et pourtant, elle fut 

chaleureusement accueillie par un « Bonjour, Maître » prononcé en chœur. Elle eut même droit 

à quelques poignées de main franches et sincères surmontées de sourires authentiques. Si les 

hommes couvrirent leurs attributs à son arrivée, seules les femmes furent moins effarouchées. 

C’est vrai qu’ils n’avaient pas l’air méchants. Des personnes tout à fait normales qui parlaient 

de tout entre eux : la maladie de la maman, le prêt de la maison, la soirée barbec à venir, les 

résultats scolaires encourageants du gamin… 

Dans cette foire à la viande, le regard de Judith fut immédiatement attiré par une jeune fille 

assise à une table de maquillage qui semblait bien calme au milieu de toute cette effervescence. 

Mais surtout, elle était habillée, ce qui contrastait furieusement avec le reste. Dieu que ça faisait 

du bien. Non, laissons Dieu en dehors de tout ça.  

Judith se fraya péniblement un chemin parmi les corps dévêtus à coup de « pardon » chaque 

fois qu’elle frôlait un sein ou une fesse. Arrivée au niveau de la jeune fille qui faisait vraiment 

tache dans ce tableau libertin, elle occupa la chaise à côté d’elle sans même demander la 

permission, heureuse de trouver ce havre de décence. C’est alors que l’autre leva la tête pour 

serrer la main que lui tendait la représentante de la loi. Sarah Cunningham, dix-sept ans. 

— Je suis pas actrice ! sourit-elle franchement. De toute façon, je suis mineure. C’est ma 

mère qui joue. Elle doit encore être avec Al. Moi je suis étudiante et j’aide pour la coiffure, je 

repasse, je lave, je cherche les repas. Je suis payée et déclarée. Et je suis même bien payée. 
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Le discours était bien rodé. Mais voir une belle jeune fille comme elle potasser des 

bouquins de psychologie infantile, d’après les titres de couverture, l’intriguait. Sans même avoir 

eu le temps de laisser l’avocate se remettre de ses émotions et de réunir toutes les infos qu’elle 

lui avait livrées, elle poursuivit : 

— J’aimerais bien être instit’ plus tard. 

— Excuse ma curiosité mais quel âge à ta mère ? 

— Trente-trois ans ! Ouais, elle était très jeune quand je suis née. Mon géniteur nous a 

larguées quand il a su qu’elle était enceinte. Mais maman a toujours fait de son mieux pour 

m’élever correctement. Regardez, fit-elle fièrement, c’est plutôt réussi, non ? 

— Qu’elle soit dans le porno, ça te fait rien ? 
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